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Groupe de travail protection du patrimoine
(GTP)

Reunion des 25 - 26 septembre 1992 ä Genöve

Le Groupe de travail protection du patrimoine a tenu sa

troisi&me reunion annuelle ä Geneve - apr&s Soleure et
Zoug. Pour la premiere fois, les organisateurs (A. Gruffat,
J.-P. Lewerer et Y. Pecon, Service des monuments et sites
de l'Etat de Geneve) ont pr£vu un programme 6tal6 sur deux
journ<5cs, dans le but d'obtenir un meilleur 6quilibre entre la
dur£c du trajet et celle de la visite sur place. Le programme
se divisait en trois themes distincts, dont deux consacrös ä
des sites urbains - Gen&ve et Carouge - et le troisiöme ä la

campagne genevoise.

La journ£e du vendredi a rduni une quarantaine de participants,

qui ont parcouru la Ville de Geneve en trois, parfois
quatre groupes distincts, en vue de faciliter les contacts
individuels. Le circuit, dont l'origine et le point d'arrivee se

situaient tout naturellement ä la gare de Cornavin, a rejoint
dans un premier temps le centre de la Vieille ville (Maison
Tavel), permettant ainsi aux visiteurs de decouvrir une
coupe ä travers le tissu urbain historique - Geneve hors les

murs, ceinture fazyste ou Ring (le terrain des anciennes

fortifications), coeur historique. Cette coupe historique a
ensuite pu etre visualise sur une immense maquette de la
ville log£e dans les combles de la maison Tavel, presentant
l'image de la cit£ en 1850, avec ses fortifications ä la Vauban.
La journ£e s'est poursuivie par une visite de la Gen&ve sur
l'eau (ancienne usine genevoise de ddgrossissage d'or, Usine
des forces motrices, Halles de l'Ile, pont de la Machine). Les
visiteurs ont ensuite rejoint le quartier des Grottes, qui
t6moigne de la problematique de la sauvegarde des quartiers
populaires de la seconde moitiee du XIXe sidcle.

La soiree de vendredi a d£butd par un aperitif offert par la
mairie de la Ville de Carouge, accompagne d'une allocution
du repr£sentant du conseil administratif sur les origines de
cette 'ville neuve' du XVIIIe si£cle cr£6e aux portes de
Geneve par le royaume de Pi6mont-Sardaigne en vue de la

concurrencer sur le plan 6conomique. Cette presentation
fut suivie par une visite de la cite sarde, dont l'intdret est tant
urbanistique - avec la juxtaposition d'une ville ideale et d'un
village-rue caracteristique de la region - que typologique -
maisons basses deiimitant des ilots occupes par des d£pen-
dances ä usage artisanal et des jardins. La soiree se termina
par un repas pris en commun, durant lequel purent etre
abordes certains themes traites au cours de la visite.

La journee du samedi, qui reunit une quinzaine de person-
nes, permit la visite et l'analyse detailiee de deux interventions

sur des bätiments des XVIIIe et XIXe siecles situes
dans des villages de la campagne genevoise. La journee se

poursuivit par la visite du site naturel prot6g6 du Moulin-
de-Vert, localise sur une ancienne boucle du Rhone. Les
participants purent ainsi, gräce ä ce site sauvage situe ä

moins de dix kilometres du centre-ville, decouvrir une face

peu connue du patrimoine genevois.

La prochaine reunion annuelle sera organisee dans le
canton des Grisons, les 10 et 11 septembre 1993. Le nouveau
responsable du groupe de travail est Thomas Meyer,
Kantonale Denkmalpflege, Loestrasse 14,7000 Coire (tel. 081/
21 27 95). Les collaborateurs du Service des monuments
historiques du canton de Neuchätel ont accepte d'organiser
la reunion de 1994.

Du fait de la croissance rejouissante qu'a connue le Groupe
de travail protection du patrimoine, qui compte aujourd'hui
plus d'une centaine de membres, la reunion de 1993 en-
globera egalement une partie administrative consacree ä

une discussion des probiemes touchant aussi bien ä

l'organisation qu'aux objectifs poursuivis par le GTP. Pour
alieger la gestion, la creation d'un groupe d'organisation
incluant un representant du canton-höte, ainsi que celui de
l'annee precedente et celui de l'annee suivante, faciliterait le

passage du temoin. Les objectifs du GTP pourraient faire
l'objet, sans aller jusqu'ä l'eiaboration de Statuts, d'un texte
cadre: definition des buts, qualite pour etre membre, mode
de fonctionnement, etc.; ce texte cadre pourrait etre precede
de l'envoi d'un questionnaire destine ä mieux cerner les

aspirations des membres.

N.B. Les membres du groupe de travail qui souhaiteraient
recevoir le dossier documentaire sur le developpement
urbain de Geneve, les bätiments et les sites visites etabli ä
l'occasion de la reunion peuvent s'adresser ä Jean-Pierre
Lewerer, Service des monuments et sites, Departement des

travaux publics, 5 rue David-Dufour, 1205 Geneve,
telephone 022/327 45 32

Jean-Pierre Lewerer

La restauration du beton arme - un exemple

Compte rendu de la reunion d'automne des conservateurs
des monuments historiques de Suisse romande

Deux fois par an, les conservateurs des monuments historiques

de Suisse romande se rdunissent de manure informelle

avec leurs collaborateurs afin de discuter des probiemes

actuels de la conservation des monuments historiques
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et d'etudier sur place les travaux de restauration. Eric
Teysseire et ses collaborateurs ont organisd la dernidre
rencontre en novembre ä Lausanne. Aprds une visite des

Archives de la construction moderne de l'Institut de thdorie
et d'histoire de l'architecture (ITHA) de l'EPFL et un
expose du conservateur de l'Institut, Pierre Frey, (voir
Gazette NIKE 1991/4, pages 10 et suiv.) ce fut ä Gilles
Barbey de prendre la parole et de presenter le cours de
formation continue 'Sauvegarde du patrimoine bäti:
rehabilitation, restauration et conservation des edifices' qu'il
dirige et qui a debute en octobre dernier ä l'Ecole
d'Architecture de l'Universite de Geneve (EAUG) et ä

l'EPFL. 40 participants de Suisse et de l'etranger se sont
inscrits ä ce premier cours qui durera un an et est essenti-
ellement consacrd aux probldmes de la conservation des

monuments et des ensembles architecturaux construits ä

partir de 1850. La discussion qui a suivi cette presentation
a fait apparaitre quelques reserves de la part des conserva-
teurs des monuments historiques. Les participants au cours
de leur cotd ont precise qu'ils trouvaient judicieux d'avoir
pris cette initiative maintenant car ce n'est qu'en faisant tout
d'abord des experiences dans ce nouveau domaine qu'il sera
possible par la suite de tirer des conclusions pour
l'organisation de futurs cours.

L'apres-midi de cette rencontre a ete consacrde ä deux
visites: la plage de Bellerive et le Palais de Justice de
Montbenon qui a dtd inaugure en 1886 comme sidge du
Tribunal fdddral et qui est aujourd'hui le Palais de Justice du
Canton de Vaud. Les travaux de restauration de la plage de

Bellerive, dont les baiments en bdton armd ont dtd crdds par
Marc Piccard en 1936/37, ont beaucoup impressionnd les

personnes prdsentes qui dtaient toutes d'avis que cette
manidre rationnelle de rdsoudre la question ddlicate de la
restauration du bdton armd compile pourrait servir d'exemple
bien au-delä des frontidres cantonales.

La prochaine rencontre des conservateurs des monuments
historiques de Suisse romande aura vraisemblablement lieu
le vendredi 7 mai 1993 dans le Canton du Jura.

Vo

Association suisse d'archeologie classique

L'Association suisse d'archeologie classique (ASAC) a ete
fondee le 28 novembre 1992 ä Fribourg. Ses buts, ddfinis
dans les Statuts, sont les suivants:

1. Encourager l'dchange des informations et la coordination
entre les institutions et les personnes qui pratiquent
l'Archeologie classique, organiser des rencontres scientifi-
ques.

ORGANISATIONS

2. Reprdsenter les intdrets de l'Archdologie classique auprds
des autorites et de l'administration, des institutions de
soutien ä la recherche et des organes responsables de la
politique de la science.

Se considdrant comme une association professionnelle, eile

regroupe les archdologues et les dtudiants et dtudiantes en
archdologie classique qui travaillent ou ont travailld en
Suisse, ainsi que les archdologues suisses qui dtudient ou
pratiquent l'archdologie classique ä l'dtranger. Les institutions

scientifiques (instituts universitaires, musees, etc.)
peuvent adhdrer en tant que membres extraordinaires.

Le comitd est compose des personnes suivantes:

President: Jean-Robert Gisler (Dr), Fribourg; Vice-Prd-
sidente: Margot Schmidt (Prof.), Bale; Membres: Jeannette
Frey-Brönnimann (lie.), Zurich; Kristine Gex (Dr),
Lausanne; Elena Mango (etud.), Zurich; Ella van der Meijden
(Dr); Bale; Karl Reber (Dr), Bale.

L'dchange des informations dtant une des taches prioritai-
res, l'association est reconnaissante pour tous renseigne-
ments qui lui sont communiquds concernant le domaine de

l'archdologie classique. L'association se propose d'dditer
regulidrement un bulletin d'information.

Adresse: Dr. Jean-Robert Gisler, Seminaire d'Archdologie
classique, Universite, Rue Pierre-Aeby 16, 1700 Fribourg
T 037/21 94 65, Fax 037/21 94 93

(communique)

La Fondation Suisse-Liechtenstein pour la
recherche archeologique ä l'etranger (FSLA)

Rdcemment un connaisseur en la matidre faisait remarquer
qu'il existe des fondations qui disposent de gros moyens
financiers et n'entreprennent pour ainsi dire rien, d'autres
qui vivent de moyens modestes et parviennent cependant ä

accomplir bien des choses. C'est ä cette dernidre catdgorie
qu'appartient la FSLA.

II faut en effet avouer que depuis la erdation de la FSLA au
chateau de Vaduz en 1986, bien des objectifs ont etd atteints.
D'une manidre generale on est aujourd'hui de plus en plus
convaincu que le Tiers-Monde ne ndcessite pas seulement
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une aide au niveau dconomique, technique et social mais est

dgalement en droit d'obtenir un soutien dans le domaine

culturel; la FSLA s'efforce d'en tenir compte et, consciente

que l'homme n'a pas uniquement besoin de pain pour vivre,
pratique une archdologie sans frontidres. Personne n'ignore
que le sol est ä bien des endroits trds riche en vestiges
anciens et avec quelle rapiditd revolution moderne peut
andantir irrdversiblement ce patrimoine culturel de valeur.
Les pays disposant d'une infrastructure scientifique de bon
niveau ont le devoir d'offrir une aide scientifique aux pays
qui ne sont pas en mesure d'dtudier, de sauver et de

conserver les monuments archdologiques et les objets pro-
venant de fouilles. Dans de nombreux cas, l'aide financidre
s'ajoute ä l'aide technique car les pays industrialists sont
bien souvent appelds ä supporter partiellement ou entidre-
ment le coüt de la collaboration culturelle.

Comparde ä d'autres pays europdens de petite taille comme
l'Autriche, la Belgique et le Danemark, la Suisse avait

entrepris relativement peu dans le domaine de la collaboration

archdologique avec les pays en voie de ddveloppe-
ment jusque vers le milieu des annees 80; c'est ä cette

epoque qu'une initiative a vu le jour ä Berne pour amdliorer
cette situation. L'Acaddmie Suisse des Sciences Humaines
et Sociales (ASSH) a alors crdd un groupe de travail et a mis

en place une procedure de consultation. Les rdsultats

positifs de ces etudes ont mend ä la erdation d'une Fonda-
tion. II a dtd possible d'associer la Principautd du Liechtenstein

au projet et le Prince Hans-Adam II, alors encore
prince hdritier, connu pour son intdret personnel pour tout
ce qui touche ä l'archeologic, a acceptd de devenir prdsident
de cette Fondation nouvellement crdde.

A la tete de la FSLA se trouve un conseil de Fondation qui
dispose de commissions specialises pour toutes les questions

scientifiques et fiancidres et d'un secretariat general
dont le siege est ä Berne. Un organe de contröle s'occupe de

surveiller la comptabilite de la Fondation ä l'intention du

Departement federal de l'interieur exer^ant la fonction
d'autorite fiduciaire.

Les revenus provenant du capital de la Fondation sont
utilises pour couvrir les ddpenses administratives trds mo-
destes compte tenu du fait que la plus grande partie du

travail est assurde par des bdndvoles. Les coüts de projets
sont eux en principe assures par des dons. Par ailleurs, ä

['occasion de sa visite officielle en Suisse en automne 1990,
le Prince Hans-Adam II a considerablement augmentd le

capital de la Fondation et verse depuis plusieurs anndes

rdgulidrement des sommes dlevdes. La FSLA espdre qu'ä

l'avenir la Confederation l'aidera dgalement ä soutenir ses

efforts pour sauvegarder le patrimoine national des pays du
Tiers-Monde.

La FSLA concentre done son travail de collaboration dans
les pays du Tiers-Monde qu'elle aide dans le domaine

archdologique. La FSLA a commence son activitd par un
projet-pilote ä Fujairah, un des sept Etats des Emirats
Arabes Unis, situd au Sud-Est de la pdninsule arabe qui,
dans le domaine archdologique, dtait 'terra incognita'. Ce

projet consiste d'une part ä effectuer des prospections
systdmatiques, d'autre part ä rdaüser des fouilles pour
sauvegarder les forteresses islamiques les plus rdcentes et ä

mettre en place une infrastructure pour la recherhe avec un
musde et un service de conservation du sol. Ce programme
de recherche, mend en accord avec les autoritds des Etats
des Emirats Arabes Unis, est placd sous la responsabilitd
d'une dquipe dirigde par le spdcialiste genevois en prdhi-
stoire, P. Corboud.

Le second projet est dirigd par R. A. Stucky de Bäle et
concentre ses efforts sur la ville de Petra en Jordanie. Les
travaux de recherche de l'dquipe bäloise concernent la

fantastique ville taillde dans le roc des Nabatdens reddeou-
verte par Johann Ludwig Burckhardt en 1812 et les probld-
mes du passage de l'dtat nomade ä l'dtat sddentaire au cours
des sidcles avant J.-C.

Un troisidme projet placd sous la direction du Genevois, A.
Gally, se ddroule au Mali et s'occupe de recherches ethno-
graphiques et archdologiques dans le delta du Niger. Ce

projet a essentiellement pour objectif d'dtudier les traditions
encore Vivantes de la fabrication des objets en edramique, la
diffusion de ces objets par les voies commerciales, l'utilisation
pratique de ces recipients dans les villages. A cötd de cela des

fouilles sont entreprises comme par exemple dans la grande
ville fortifide encore inexplorde d'Hamdallahi dont le sol,

pendant son existence, n'a jamais dtd fould par un europden
et qui, aujourd'hui encore, est considdrde au Mali comme un
lieu saint

Dans le Sud du Pdrou, les fouilles dirigdes par P. Bürgi,
amdricaniste suisse-amdricain, ont pour but d'dtudier les

activitds colonisatrices des Incas du Xldme au XlVdme
sidcle aprds J.-C. dans la vallde de Torata. Bien que les

travaux sur le terrain mends en 1991/92 se soient ddroules
avec succds, la situation politique a obligd l'dquipe ä renon-
cer ä la poursuite des recherches.

En Equateur, la FSLA collabore avec l'entreprise Latinreco
SA de Nestld dont la ferme expdrimentale 'La Cadena' se

trouve ä proximitd de Quevedo, ä mi-chemin entre Quito
et Guayaqui. II s'agit ici d'dtudier de grandes collines
artificielles de terre que l'on appelle Tolas' datant de la
civilisation Milagro-Quevedo (500 -1500 aprds J.-C.). Les
recherches ont ddbutd en 1992 sous la direction du bureau
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d'archdologie Othmar Wey (Root, Lucerne) en collaboration

avec l'amdricaniste M. Reindel. Les rdsultats de la

premidre sdrie de fouilles ont permis de repdrer de nom-
breux indices stratigraphiques qui renseignent sur la formation

des Tolas' et sur leur contenu riche en cdramiques. Ces
rdsultats positifs encouragent l'dquipe ä poursuivre ses

travaux.

D'autres projets sont en cours de planification, comme par
exemple sur la presqutle des Tchouktches ä l'extreme est de
la partie russe de la Sibdrie. II reste encore ä dtudier s'il est

possible de financer ce projet.

Les projets de la FSLA obdissent aux principes suivants:

Chaque fois que possible le personnel scientifique et technique

du pays oil les recherches sont entreprises est intdgre
au projet afin de permettre un echange d'expdriences et de
favoriser la formation continue. - Les ruines sont re-
staurdes et rendues accessibles aussi bien ä la population
autochtone qu'aux touristes.

Les objets trouvds lors des fouilles sont conservds dans les
meilleures conditions et restent dans le pays oil ils ont dte
trouvds. - Les rdsultats des recherches sur le terrain sont
soumis ä une dvaluation scientifique et font l'objet de

publications.

Hans-Georg Bandi
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